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« Ce guide d’animation propose une 
méthode simple et éprouvée pour 
vivre un partage évangélique en 
petit groupe. »



1

Table des matières
Message de Mgr Gérald C. Lacroix� 2
Quelques réflexions préliminaires� 4
Quelques remarques pour l’animateur ou 
l’animatrice du groupe� 6
Le partage évangélique se déroule  
en neuf étapes� 7

1	 Prière à l’Esprit Saint� 7
2	 Proclamation du texte� 7
3	 Silence� 8
4	 Partage d’un mot, d’un verset ou d’un élément de son 

observation qui semble le plus important� 8
5	 Deuxième proclamation du texte évangélique� 8
6	 Partage sur le texte à partir de la question suivante :  

« Quelle est la Bonne Nouvelle que je découvre  
dans ce texte? »� 8

7	 Troisième proclamation du texte évangélique� 9
8	 Prière personnelle ou contemplation� 9
9	 Partage de la prière� 9



2

Message de Mgr Gérald C. Lacroix
Le partage évangélique est un moyen très efficace pour approfondir notre foi 
et découvrir la richesse de la Parole de Dieu. Depuis le Concile Vatican II, il 
y a déjà cinquante ans, bien des méthodes ont été proposées pour vivre ces 
rencontres de partage évangélique.

Le pape Benoît XVI, lors d’une rencontre avec le clergé de son Diocèse de 
Rome, en 2009, a affirmé : « Nous ne devons pas constituer un cercle refermé 
sur nous-mêmes. […] Nous avons nos habitudes; néanmoins, nous devons 
nous ouvrir et chercher à créer également des “vestibules”, c’est-à-dire des 
espaces de rencontre. Nous devons donc chercher à créer, avec l’aide de la 
Parole, ce que l’Église primitive a créé avec les catéchuménats : des espaces 
où commencer à vivre la Parole, à suivre la Parole, à la rendre compréhensible 
et réaliste, correspondant à des formes d’expérience réelle. »

Je suis convaincu que les groupes de partage évangélique s’avèrent un 
moyen privilégié pour mettre des gens en marche. Nous les premiers, nous 
avons besoin de renouer avec l’Évangile. Vivre ce partage en petit groupe, 
entre prêtres, diacres, personnes consacrées, laïcs, jeunes et moins jeunes 
demeure un outil de choix pour que croisse notre foi.

Permettez-moi de vous présenter une façon de vivre le partage évangélique. 
Je l’ai expérimentée pendant de nombreuses années et elle porte de beaux 
fruits. Plusieurs groupes dans l’Église utilisent déjà cette méthode, et ce avec 
beaucoup de succès. En France, aux Philippines, en Afrique du Sud et chez 
nous, des groupes estiment ces pistes fort intéressantes pour accueillir et 
partager la Parole de Dieu.

Évidemment, il y a d’autres manières de faire. Cette méthode ne prétend 
pas être la meilleure. J’ose la proposer en espérant qu’elle puisse vous 
être utile et qu’elle vous aide à plonger dans la Bonne Nouvelle qu’est 
l’Évangile de Jésus Christ. Ces rencontres ne sont pas des discussions ou 
des cours de Bible, ni des cercles d’études ou d’exégèse, mais des partages 
évangéliques. Il y a d’autres lieux pour vivre des sessions d’études ou pour 
suivre des cours.
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Depuis plusieurs années déjà, notre Église nous invite à faire une plus grande 
place à la Parole de Dieu dans notre vie personnelle et communautaire. 
Le Synode des évêques sur la Parole de Dieu tenu en 2008 et l’Exhortation 
apostolique que le pape Benoît XVI a publiée en 2010 nous encouragent à 
fréquenter davantage la Parole de Dieu. « La Parole de Dieu est, en effet, à la 
base de toute spiritualité chrétienne authentique » (Benoît XVI, Exhortation 
apostolique Verbum Domini, no 86, 2010).

Ce guide d’animation propose une méthode simple et éprouvée pour vivre 
un partage évangélique en petit groupe. Les lignes qui suivent vous aideront 
à saisir l’esprit et le déroulement de ces rencontres. 

À vous qui prenez la route du partage évangélique avec une équipe, je 
souhaite que cette aventure de foi porte beaucoup de fruits pour vous et les 
vôtres. Que ces rencontres vous configurent encore davantage au Christ et à 
son Évangile afin que nous soyons des disciples fidèles et généreux au service 
de la mission.

En route avec Jésus-Parole,

† Gérald C. Lacroix 
Archevêque de Québec

8 décembre 2012 
En la solennité de l’Immaculée Conception
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Quelques réflexions préliminaires
•	 Un groupe de partage évangélique se compose généralement de 4 à 

10 personnes qui se rencontrent idéalement dans la résidence d’un des 
membres du groupe. Quand cela est possible, il est bon que chaque 
membre du groupe puisse, à tour de rôle, accueillir chez lui les autres 
membres de son groupe. 

•	 Il est recommandé que chaque membre ait sa propre Bible, ou, tout au 
moins, son Nouveau Testament. Il n’est pas souhaitable que le partage 
se fasse à partir d’un missel mensuel ou d’un feuillet (ex. Prions en Église, 
Magnificat, feuille photocopiée, etc.). Ces publications sont généralement 
jetables après usage alors que si on utilise sa propre Bible, il est possible 
de prendre des notes et de souligner des passages. Cela permet aussi de 
regarder le texte partagé dans son contexte. Les bibles peuvent être de 
traduction ou d’édition différentes. 

•	 Selon cette méthode, les rencontres de partage évangélique durent 
environ une heure. L’équipe peut prolonger par un café, un jus et quelques 
biscuits. Il est préférable de favoriser la grande simplicité pour que 
chaque personne soit à l’aise et ne se sente pas obligée à des dépenses 
superflues. Ce bref prolongement après la rencontre aide à nourrir les liens 
de fraternité dans le groupe et permet d’échanger des nouvelles.

•	 Chaque groupe doit déterminer la fréquence de ses rencontres. 
L’expérience nous montre qu’une rencontre hebdomadaire est l’idéal. Cela 
permet à une équipe de mieux se connaître. La régularité des rencontres 
témoigne aussi de l’importance que nous accordons à la Parole de Dieu 
en lui donnant une place de choix dans notre semaine. Certaines équipes 
choisissent de se rencontrer tous les 15 jours. Espacer les rencontres à trois 
ou quatre semaines rend la vie d’équipe plus difficile avec le danger de 
perdre l’intérêt.
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•	 Le partage évangélique peut se vivre autour de la table de la salle à 
manger ou encore au salon. Pour signifier que l’équipe est rassemblée 
autour de la Parole vivante de Dieu, et que le Christ y est présent d’une 
manière spéciale par sa Parole, il est recommandé de placer un cierge ou 
un lampion allumé au centre de la table. On peut y ajouter un crucifix ou 
encore quelques fleurs avec une Bible ouverte. 

•	 Lorsqu’un groupe commence cette nouvelle aventure, il est souhaitable 
que ce soit la même personne qui anime afin que le groupe s’habitue à 
la méthode et au déroulement de la rencontre. Mais après trois ou quatre 
rencontres, l’animation peut être assumée par l’un ou l’autre membre de 
l’équipe.

Le groupe est habituellement formé d’une grande diversité de personnes. 
Certaines d’entre elles possèdent des connaissances bibliques, d’autres 
une formation professionnelle, d’autres encore sont des ouvriers. Quelques 
personnes peuvent avoir fait des études bibliques alors que d’autres 
ouvrent le livre de la Parole de Dieu pour la première fois. Tout cela n’a pas 
d’importance. Chacun, chacune se place en présence du Seigneur pour 
accueillir sa Parole, la partager et y découvrir la Bonne Nouvelle qu’elle nous 
révèle. La méthode suggérée permet à toute personne de participer dans 
une grande simplicité, à partir du meilleur d’elle-même.
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Quelques remarques pour 
l’animateur ou l’animatrice du 
groupe
La personne qui anime le groupe doit :

•	 Veiller au bon déroulement de la rencontre. Rappeler les consignes au fur 
et à mesure, surtout lorsqu’il y a des personnes moins habituées à cette 
méthode de partage évangélique.

•	 Mentionner que toutes les personnes qui participent sont égales devant 
la Parole de Dieu. Autour de la table, il n’y a ni savants, ni experts, ni 
ignorants. Tous et toutes sont des baptisés qui viennent se mettre à 
l’écoute de la Parole de Dieu et désirent la partager.

•	 Inviter avec doigté les personnes qui prennent beaucoup de place à faire 
des interventions plus brèves.

•	 Redire qu’un partage évangélique n’est pas un lieu de discussion, de 
commentaires ou d’explications.

•	 Favoriser la participation de tous les membres du groupe, sans toutefois 
qu’ils se sentent obligés. Il arrive parfois qu’un membre du groupe ne 
partage pas lors d’une soirée à cause de ce qu’il est en train de vivre. Cela 
ne veut pas dire qu’il ne profite pas de la rencontre. Les personnes doivent 
se sentir invitées, mais aussi respectées.

•	 Veiller à la bonne distribution du temps pour que la rencontre se déroule 
habituellement dans une heure ou une heure et quart.

•	 Rappeler au groupe la date de la prochaine rencontre, le lieu et le nom de 
la personne qui l’animera.
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Le partage évangélique se déroule 
en neuf étapes

1	 Prière à l’Esprit Saint
La rencontre commence en invoquant la présence de l’Esprit Saint afin que ce 
soit Lui qui ouvre notre cœur pour accueillir la Parole. Cette prière à l’Esprit 
Saint peut être une prière spontanée faite par l’animateur, l’animatrice de la 
rencontre ou encore une prière déjà écrite que l’on trouve convenable. On 
peut aussi débuter par un chant à l’Esprit Saint.

2	 Proclamation du texte
Une personne annonce le texte qui sera partagé durant la rencontre. Elle 
donne la référence et accorde aux autres le temps de le trouver dans leur 
propre Bible. Au besoin, on aide celles moins habituées à se retrouver 
dans leur Bible. Le texte choisi est habituellement l’Évangile de la messe 
dominicale du dimanche suivant. Cela permet d’être en communion avec 
toutes les communautés chrétiennes qui écouteront ce texte de l’Évangile 
lors des célébrations dominicales, tout en évitant de choisir des textes qui 
nous paraissent plus faciles ou qui nous plaisent davantage.

La personne qui proclame le texte se met debout; les autres membres 
ferment leur Bible pour écouter la proclamation du texte. On procède 
ainsi pour deux raisons. Premièrement, cela permet d’être plus attentif à la 
proclamation. Deuxièmement, comme les membres n’ont pas forcément 
la même traduction de la Bible, les différences dans le vocabulaire ou les 
expressions peuvent occasionner des distractions. Au lieu d’être à l’écoute 
du texte, ils pourraient être portés à comparer les différences et finalement 
ne pas être attentifs au texte de l’Évangile proclamé. La personne choisie 
lit à haute voix et lentement le texte de l’Évangile. Tous et toutes écoutent 
attentivement.
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3	 Silence
Ensuite, pendant trois à cinq minutes de silence absolu, chacun chacune 
relit le texte de l’Évangile dans sa propre Bible. Inviter les personnes à se 
demander si, pendant la proclamation ou la relecture personnelle, un mot, 
une expression ou un verset de l’Évangile ont eu une résonnance particulière 
et retenu leur attention. 

4	 Partage d’un mot, d’un verset ou d’un élément de son 
observation qui semble le plus important

Ce temps de partage permet à chaque personne qui le désire de dire à haute 
voix un verset, une partie de verset, un mot qui la rejoint, sans le commenter. 
Les autres écoutent ce partage, se redisent ce mot ou ce verset en silence 
tout en le méditant; ils attendent un moment avant d’accueillir le partage 
d’une autre personne. Cela permet à la Parole de Dieu de continuer de 
circuler dans le groupe.

5	 Deuxième proclamation du texte évangélique
Un autre membre se lève et proclame le texte de la Parole de Dieu. Encore 
une fois, tout le monde est invité à fermer sa Bible et à écouter attentivement.

6	 Partage sur le texte à partir de la question suivante : 
« Quelle est la Bonne Nouvelle que je découvre dans ce 
texte? »

Après la deuxième proclamation du texte évangélique, l’animateur ou 
l’animatrice invite les personnes à répondre à la question suggérée. On 
laisse quelques minutes de silence pour la réflexion personnelle. Ensuite, 
chaque personne partage la Bonne Nouvelle qu’elle découvre dans ce texte 
et comment elle interroge sa propre foi. Afin qu’un tel échange demeure sur 
le plan personnel, chaque personne s’efforce de s’exprimer à la première 
personne : « Je… », « Pour moi… », « Je vois dans ce texte… », « Je 
découvre… ». 

Il s’agit d’un partage. On ne doit pas engager une discussion. Un partage 
évangélique n’est pas le lieu pour expliquer à l’autre ou aux autres ce que 
veut dire le texte, mais plutôt de partager comment il résonne dans mon 
cœur, comment je l’accueille et ce que j’y perçois.
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7	 Troisième proclamation du texte évangélique
Un autre membre proclame le texte de l’Évangile, de la même façon que les 
deux premières fois.

8	 Prière personnelle ou contemplation
Pendant cinq minutes, chaque personne prie en silence à partir de son 
observation, de sa méditation et aussi de ce qu’elle a entendu des autres. 
Elle choisit la forme de prière qui lui convient à partir de la page d’Évangile 
qu’elle vient d’entendre : confiance, louange, action de grâce, pénitence, 
demande, intercession… en demandant au Seigneur comment traduire dans 
sa vie cette Parole de Dieu. Ce temps de prière silencieuse est un moment 
privilégié avec le Seigneur qui permet d’entrer profondément en relation 
avec Lui. L’écoute et l’accueil de la Parole conduisent à ce dialogue intime.

9	 Partage de la prière
Enfin, chaque personne qui le souhaite partage une ou deux expressions 
de sa prière. C’est un beau moyen de vivre avec le groupe le fruit de son 
dialogue avec le Seigneur. La Parole de Dieu accueillie, partagée et priée 
peut nourrir la prière du groupe et l’aider à conclure la rencontre dans un 
dialogue communautaire avec le Seigneur.
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